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Guérie des troubles du Retour de l’Age,

   
Pour le plus grand avantage des Dames de

Montréal et des environs qui aimeraient à consulter
les Médecins Spécialistes de la Cie Chimique Franco-
Américaine, propriétaires des Pilules Rouges du Dr
Coderre, et qui ne peuvent le
faire durant la journée à cause
de leurs occupations, ces Mes-
sieurs ont décidé de tenir leur
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bureau ouvert de neuf heures du
+4 matin jusqu'à huit heures du
*& soir, tous les jours.

Ces Médecins Spécialistes
traitent les maladies propres aux
femmes avec une grande habile-
té ct beaucoup de succes. Le
grand nombre de certificats pu-
bliés chaque jour sur les jour-
naux, de dames qui souffraient
beaucoup, qui n'avaient pu trou-
ver nulle part de soulagement et
qui unt Été guéries par cux, sont
une preuve évidente du bien
qu’ils peuvent fairc.

Un grand nombre de da-
mes ont pris les Pilules Rouges
du Dr Coderrc et ont été com-
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% plètement guéries de leurs maux. Mais aussi un grand
nombre souffrant de complications ou de maladies

#- chroniques qui duvent depuis longtemps, ont pris les
& Pilules Rouges du Dr Coderre et n'ont peut-être pas
d retiré tout le bien qu'elles pouvaient en attendre.
«+ Nousconseillons à ces dames de consulter ces Méde-
4e cins Spécialistes, et eiles recevront d'eux, parfaite-   ment gratuits, des consvils ct des avis d'une valeur

inappréciable.
Ils ont guéri un grand nombre de jeunes filles,

de jeunes femmes et aussi du femmes âgées qui souf-
fraient depuis longtemps, qui n'avaient pu trouver de
soulagement de personne et qui étaient sans espoir.

Ils guérissent les maladies propres aux femmes
et de plus ils guérissent ces maladies sans l'usage du
couteau et sans opération.

Le témoignage de Madame Mercier, qui dcineu-
re au No 327 rue Roy, Montréal, et que nous pu-
blions aujourd'hui, est une preuve éclatante de l'efä-
cacité des Pilules Rouges du Dr Coderre, et aussi de
l'habileté et des bons soins donnés par les Médecins
Spécialistes de la Cie Chimique Franco-Américaine.

Madame Mercier qui souffrait depuis longtemps,
avait essayé un grand nombre de médecins et de mé-
decines, sans résultat. Elle souffrait de maladie ner-
veuse causée chez elle par les troubles du retour de
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FAC-SIMILE DU PAQUET Les Pilules Roug
nant 50 pilules chacun
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 Telephone (Main) 1566.
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Trestler, Globeosky &
Hartel

DENTISTES
sontdémfnagés à lour ancionbureau

2 RUE ST-DENS,
MONTREAL.

É
VIN de

QUININE
CAMPBELL

Guérit les Rh151MES

Rend le Somneil

Restore les Forces

UN TONIQUE IDEAL

K. CAMPBELL & CIE, Mfrs, Montreal
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Coin de la rrue1e Craig.
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ÿ Pain-Killer?
BRIGUT'S DISEASE,
Malad:o des Rognons, ‘* Bright.”

{(PRRRY PAVIA") a Flwond C._ Rogers, employé par A

rssArot suns danger qui guérit tous testh Gabe Juroteure LoAkereLaon, di|
désordres et les lérangeinents des intestins, ® ul cie à 5 € vuls

plusieurs années, et ayant des dunlenn du
dus et ate la duliculti d'uriner, J'étuis pres.
que puissant, na pouvant pus me baisser à
enure de la dentteur dans le dos, et j'essayai
saus révuleat plusieurs médecins” et plusieurs
remédes, Mais après avoir pris vois bulres des

> Pilutos Electriques du Dr, Heward,
(De. Howard's Blectric Pills.)

Je me weouvai diharasd de toute douleur, et

8 On peut dite en toute virité qu'on no
sauvait tsop louer le

¢tPain-Killer
pour ces sortes de moladlos. II opère une

facile, rapide ut sûre dans les can de®
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= Cnaurks, Toux, RIUMATIRME, completement pré Si votre fournisseur ne
- Courques Ruvue NAVRALGIK tient Pes Ces p} lea décounez Cetla AUNOLCE EL
Diannitée, |;i Croup, MAL DEDENTS: CHVDYCZ-NIOUE-LA AYCC GUL, 91 NOUS VOUS GNVE)-
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Fons vue: grande hotte, prix régulier v2." The
3 De, How od Med, Co., ilo kus Ont. (a)

Js Pres er  3 Deux grandeurs, 28ots.ct 50cts, 3
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J No 327 RUE ROY, MONTREAL,

  

vous les expédier sur réception du prix : 50c la boite ou six boiies pour $2. 50.
Exigez toujours sur chaque boîte le nom de la

  

au Bureau de Consultations “Gratuites” &
, de la Compagnie Chimique Franco- Américaine. y

$

&
l'âge qui, vous savez, font souffrir un grand nombre i
de femmes ct sont toujours très difficiles à guérir.

Elle est aujourd'hui parfaitement bien et nous %. . ee et : À
pric de publier son témoignage, afin de faire connaître 2

aux dames qui souffrent comme %
elle souffrait, le moyen à prendre
pour sc faire guérir.
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““ Depuis le mois de mars 1898, je
+“ goufirais beaucoup, surtout do manx

a" de
tête, boardonneneunt: dans los 4

“* oreilles, étourdissements et douleurs 3
“ de rhumaiisme ct de névraigie dans [9%
“tous les membres. J'étais toujoura fa- 2
““ tiguée et sans appétit. Je ne pouvais ie
“ dormir la nuit et j'étais d'une telle NW
“© fablesszo que bientôt je devins nor- (2
“ veuse ot très tris:e. La viv était pour: 72
* moi un fardeau. »

go** Avant vu plusieurs ds wes amios
““ prendre les Piluies Rouges du Dr Co-
** derre ct être guéries par leur usage,
“ je me suis décidée À suivre leur exem-
‘*ple. Jo commengai à prendre les Pilu- e
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BozShan “les Rouges du Dr Coderre, ct aussi PL
saà  j'allai consulter les Mudecins Spécia-

\~ “«listes de la Cie Chimique Franco-Amé-
“ricaine, qui me dunnèrest beaucoup

X “« de bons conasiig, in'encouragèrent et
‘me donndront un tra‘temout spécis!.

“; Un mieux sensible se fit gentir dès les pruimiers jours Ce mon Lra.-
“tement et près quelques semaines je dovias plus forte, moa
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“ appétit s'eméliora, mes nerfa se calmèrant et jo oommençai à &
‘ mieux dormir les nuits. Aa bout de deux ou trois moiz, jolais

~~ -
f

“ parfaitement bien.
“ Aujourd'hui. je considére ma guérison comme radicale ot ja

““ suis heureuse de pouvoir certifier que ce sont los Pilules !ilouges
du Dr Coderre et les bons traitements deu Médecins Spécialistes

“ qui m'ont rendue à la santé. :
* Je me fais un devcir de vous donner ce certificat, afin d'en-

*“ gager les femmes nerveuses et faibles, qui souffrent comme j'ai
“ souffert, à prendre ies Milules Rouges au Dr Cederre, et aassi a
“ à consulter les Médecins Spécialistes dg la Compagnie Chimigue <
“ Franco-Américaine. Votre toute dévouso,
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ADAME MERCIER, No 327 rue Roy, Montréal”

Les dames qui désirent consulter les Médecins Ÿ
Spécialistes et qui demeurent trop loin de Montréal G
pour venir à leur burcau, peuvent obtenir le même ba

>,résultat en leur écrivant. Donnez une description
complète de votre maladie et vous recevrez par le re-
tour de la malle une foule de bons conseils et de bons
avis et aussi ce qu'il vous faut faire pour obtenir une
guérison.
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COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO - AMERICAINE,
No 274 rue St Denis, Montréal. 

es du Dr Coderre se vendent toujours cn boîte conte-
c, ct si votre marchand ne les tient pas, nous pourrons
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pour un endroit plus favorable, et

da quitter définitivement son vieux

protecteur,

Il s’est alors rendu à New-York,

et y est rusts depuis. Trudel vient

d'écrire à sus parents qui résident à

Un changard
 

Uu jeune homme de Québechérite

d'un joli montant d'argent
 

Un jeune homme do 26 aus, du

nom de Trudel, partait de Québec,il

y a trois ans, en quête d'ouvrag-.
En chemin, il lui arrivait de faire la

connaissance d’un vieux citoyen de

Toronto. Rendu à Toroutu, celui-

| eiqui n fini par preudre notre com-

patriote en estime, où avoir pour

lui quelque sympathie, l’invitait à

l'accompagner à su réaidaneu et d’en

fairs méme son foyer, jusqu'à ce

qu’il eut trouvé uu emploi. Notre

compatriote tronvait, quelques se-

imainos après cetté houreure rencon- ;

tre, un emploi qui l’obligeait d'aller
se fixer à quelque distance de To-
routo.  Muis il avait le soin, cenen-

tion vient de mourirà Toronto et

qu'il lui a légué -une propriété dans
Queens City qui vaut au moins

38,000, cells même qui lui à servi

de pied A terre en arrivant à Toron-

to, il y à trois ans. Le testateur a

partagé entre ses-parouts qui rési-

dent en Angleterre vue somme.cc&

sidérable d'argent qu’il avait en baa.
que.

  

Dimanche, daus la paroisse d'Yu-

“nuaka un jeune ménage du nom de

‘Joseph Forcier, demeurant dans lo

rang de St-Louis, à été plongé duus

em—presrear arearamerespreee
RE

EE

St-Moch: que lu vieillard en ques-‘
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filleEmma Guertin
GUERIE D'UNE

LE REGULA-GRANDS FAT-
RANDI ‘ TEUR DE LA

BLESSE de SANG SANTÉ DE LA
ET DUNE FEMME, LES CO-

MA- LUMBIAN HEAD
ACIE PILLS QU
SONT AUSSI
MERVEILLEU-
SES CONTRE LES

4) DOULEURS DES
GA JEUNES FILLES

ASS A LEUR AGE LA
;3:1 GUERISSENT EX
Le PEU DE TEMPS,

   
GUERIR,

il est veaimont pénible de voir tant de jounes fillos atteintes de ces ma-
ladies. Li mère doit voiller à la sunté de ses filles, pour qu'oile fassent
des femmes fortes Une jeune tiile pâle, sans appétit el Lrislo,sahs énorgie
et mélancolique, soitifre. Souvent, elle ne se plaint pas, parce qu'olle à hon-
tu on ermint de dire co qu'elle soutfre. Melle Guerlia nous décrit ainsi su
nuteutie : + J'étais faible et nerveuse,“depuis longtemps ; je sentais conne
une boule mu monter à la gorge. lus membres engourdis ot de ginndes par-
pitalions de eoeur ; mal à la tête, pas d'appétit, mauvaise digestion, lu fier
re couverte du taches et de boutons ; constipations et ivré;rulewité, JSétais
oppresséo au moindre travail, Une Lonne amis, qui avait été v ériv d’une
mal:idie presque sémablable à ln mienne,medit qu'elle avait essayé prusionrs
veinè les, aunoncés i pioines colonnes de journaux, sans succes ; qu‘elle fit,
usage du vieux ut seul véritable remèle pourles maladies purtionlières aux
femmes le Ré;guiateur de da santé de Ia fem ne ; les Co umbimn Hlsel-Ache
Pills, ot Fomalo Pasters, du Dr J. Larivière. “Je suiv sus Conseils, et
maintenantje suis guérie el mieux que jo ne n'ai jamais été de ma vie. Je
sttis forte, je mange!bian, dors bien, où les taches, sur mat figure sont Loutus
disparues, Jai rowunouuslé vos précie1X veimèles à un sand nombre de
mes nies, qui s'en trouve toutes Lien.”

(Quel plus beau vémoign:wre de l'efficacité du Résulatour, des Fomales
Plasters, qui, nou seuleme il sonia:gentmids gudrissent Ces mille ol wie mae
ladies qui affectent an si grand nombre dujJounes filles, telles que donleurs
dans les côtés, lus reins, les épaules. lPostomue;; maux"do tête, étouvrdissu-
ineuts; chute, ele. Ji ne faut ps croire qu’une bouteille oL un plaster
puissent vous raeir. Cousultez, si vous ne savez quo faire la De Lurividee,
Gui vous enverr, sur demande, sa liste de questions secrétes, el vous vous
soignerez vous méne, sans dévoiler les secrets de votre maladie, Lu Régu
fleur est préparé en bonteillus et en pilaios argenides. Pour toutes inl
mations, écrivez au De J Larivière, Manville, R. 1,

Mus remêles sont en vente dias Lo 120 b vaine pharmacie, et chaz los
mec chands, dans des campugnes du Coma, Dép3t en Quai, À Lu pb wr-
nizeio J. Contant, rue notre Dam, Moniséd ob tous ius ‘pharmaciens on
gros.

1S Mai 1900.

l'avensnt des chumps, penst à re

garder dana un pnits près d'une

grange, LE ytrouva l’enfunt nesru-

ché à une pièse de b 15 qui flottait

à la surface de l'eau. Qu'on juge de

l'angoisse du père à C:tt= vue. Il
s'empressa de le retirer, mais il

était trop tard, le pauvre petit n't

ait plus. On croit que l'enfant

ayant échappé son chipeau, vonlat

le retirer, perdit l'équilibre et tom.

ba dans le puits.

de rec naissance, Ce départ mar-

quait daus sa vie Li sé varatiou-déti-

nitive, du mivîns ells le croyait, eu-

tu la pério le dauleureuso ot néfaste

laissue on arrière et le bonheurpai-

sible toujours vivant aux côtes d-

Brtigue. En outre, elle sentuit

que, dans cette patria Tecongniss,el.

luet son onfant seraient à l'abri non

seulement dus soucis matériels, mais

 encure des périls possibles dont la

source, partout ailleurs, bruissiuient,

meuaçante et indpuisée,

 pr=omTrtemareaeerm. 

Lia chose est prouvée
es uffactions de la gorge et des

poumons seront gudries par le

BAUME RHUMAL, le remède par

106

Chaque tour de ruta,ch rqua mon-

vement du wagon las raproshait du

excellence. cette citudelle inexpugnable où lu
 

 jeunesse da Rosen serait à l'abri ds

tentations du l'iumour et dus crusllesFEUILLETON.  déceptions qu'entratuerait pour ells

‘une passion partazée ; où toutes

deux pourraieut vivre dans la paix
No 43

 

heureuse d’un: aisan:e suffisants,

hors de portée des coups dont ells

avait snigné, et de caux, pires enco-
LA BELLE

-- AUX —

ants —
Noirs

— PAR —

re, que vaguement, ot sans puvoir

préciser, soa instinct maternel su

preuait parfois A redouter, La page

swnglante et désolée du sa vie a'lait

être arrachée, jetée au vent de l’on-

bli

temps lointaiu eu ramanesque dus

; lo passé, ce serait désormais lu

afvux, ou le temps plus prochs ds

Ienfanca de Pierre; lo présentetlu -

venir, ce serait l’existance culma et

pieuse du haux honorables-büurgeaoi-

ses d'Auray.

lavoir suretarre   Ambroise ‘Herdey. Est-il possible»
un sort meilleur?

Voild ce que penait tanteRos=
VI

  

dant, de uepas négliger son protec-

teur et surtout d'ailer le voir cha-

que fois qu'il lui en tric douné l'’oc-
casion. ;

Jl y à quelques mois, Tru-lel re-
devenu sans oumploi,. à cause du la

8 ‘faillite de sos patrons, su voyait for-

édprendre la’‘décision: du parcir le deuil, par la mort tragique du
l’atñé de leurs enfants. L'enfant qui

était. Âgé de 5 ans, Willy était à
jouer, lursqu’il disparut tout À coup
Nu le voyant pas ru puraître, les per-

sonues .de la muison so mirent à

en recherche, mais inutilemant, Sur ced ofitrafiditas, locpôraïdel’anfant,

Taute Rose savourait avec. une

mais pouvait-elle expliquer ces cho-

ses À Roseu-qui sembluit «plongés 
ivresso égoïste la certitude du .bon-

hour dout son inquiétude avait dou-

té jusque-là ; ot son âme,luagtemps

méüttrio, s'élevait vers le Dieu qui dans unesi‘nbsorbante réveris ?

(A continnar)
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Du'lor an 30 juin, 60: peraoït us
se soitisuididéos à Loïidres,

    Masvonsslait duus un indicible élän
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norTHIER,
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«er ttme sreemt

À L'ESSEMBLEE
DE LUN

Monumental Fiasco

Le“ Journal ” de Montréal,
Ih-doublure française du “ Star”

annonçait la semaine dernière
en gros caractères, clans ses co-|
lonnes, que le club ouvrier-con-
servateur, de la division Saint

Jacques, de Montréal, ferait

une excursion à Berthier, le 3
scytembre, qu'il faudrait au

muins deux ou trois bateaux
pour transporter tous ceuxqui
avaient manifesté le désir de ve
nir a Berthicr ce jour-là et que
cette démonstration, à laquelle
devaient prendre part tousles

conservateurs de Berthier, de

Joliette et de Richelieu, serait
le signal d'un grand ralliement
de tous les- conservateurs, et

qu'à partir de ce jour-là, le par-
ti libéral serait anéanti dans no-
tre district.

Durant deux dimanche con-
sécutifs, devant toutes les por-

tes des églises, on avait fait
un appel pressant à tous les
partisans de se rendre en foule
afin, comme on le disaitd'assis-
ter à la plus grande démonstra-
tion qui n'avait jamais eu lieu
à Berthier.

Enfin ça devait être tout un
évènement.

Lundi, on devinait l'anxiété

sur la figure des conservateurs
de la ville. Personne n'apparais-
sait. Il était midi, et quelques
rares partisans étaient arrivés.
On regardait souvent pour

voir venir les bateaux mais rien
ne venait.

Ce rest qu'à deux heures,
que le “ St Laurent ”, qui avait
laissé Montréal en retard afin
d'attendre les gens qui ne ve-
naient pes, estarrivé à Berthier

Mais quelle déception ! ce
bateau qui devait être bondé et
qui devait amener l'Hon. M.
Taillon, l'hon. M. Casgrain, M.

Nergeron, et un grandnombre

d'autres orateurs, ne contenait
à peine que :25 personnes,
don: moitié des femmes. et
qu’un seul orateur, M. Milton
McDonald, le grrrand organi-
sateur du parti conservateur.
Le “ Sorel ” qui devait trans-
porter tout le contingent de Ri-
chelieu, n'avait qu'une quaran-
taine de personnes à bord.
Ducomté, une centaine d'é-

lecteurs au plus,y compris ceux
de la ville, étaient présents.

Il était fecile de voir le dé-'
sappointement et le décourage-
ment de M. Leblanc, qui était

venu le matin parles chars,
pour donner ses ordres, et de!

M. McDonald et Allard, quand
il fallut commencer leurs dis- |
cours devant au plus 250 à 300)
personnes— mais assurément
pas plus de 100 électeurs.

 
M. Allard ouvre l'assemblée |:

et fait un discours d'une demi |
heure pour se plaindre de M.'
Archambault, député, et ‘du:
gouvernement fédéral.

Il'dit que le bureau de poste
dé Berthier a coûté trop cher,

que M. Casgrain n'aurait pas
dû;être nommé sénateur de. la
division, et que c'est la faute de|
M. Archambault si on n'a pas
eu de subsides du gouverne-
ment fédéral;Pour un chemin

  

en essayant d'établir que l'ad-

 

Par le ton de son discours,
M. Allard nous a convaincu
qu'il veut être candidat aux
prochaines élections fédérales.

M, Leblanc a succédé à M.
Allard et pendant deuxheures
et quart, il a assomméles gens

ministration Flynn avait été
biën supérieure‘A-l'administra-
tion Marchand.

Il a été interrompu plusieurs
fois. par ses propres amis et les
a menacés de discontinuer s'ils
ne cessaient de parler. Quand
ona vu cela, on a invité les
gens à se rendre dans la salle
du marché et M. Leblanc a
continué et terminé son discours
devant une centaine de person-
nes.

Plusieurs conservateurs nous

ont assuré qu'ils n'avaient ja-
mais entendu d'orat-ur aussi

ennuyant que M. Leblanc.
M. Milton McDonald. qui a

surpris son monde, parcequ'on

aurait jamais pu croire que c'’é-
tait lui que le parti conserva-
teur avait choisi pour son grand
organisateur.a parlé dix minutes

pour dire que notre commierce !
avec les Etats-Unis avait di-
minué et s'est empressé de
prendre les chars pour retour-
ner à Montréal. Un jeune Mon-
ty, avocat de Montréal, qui

cherche à singer M. Bergeron
par les gestes et par la voix,
a parlé ensuite eta prétendu
que M. Bergeron et Sir Charles
Tupper étaient des chefs bien
mieux qualifiés que Sir Wilfrid
Laurier.  The last but not the least.

M. Azarie Lamarche, le pré-
sident du club ouvrier,qui avait
obtenu un si grand succès dans,

son excursion, dit que les élec-
teurs conservateurs de la divi-

sion Saint Jacqnes de Montréal!|
marchaient à l'unisson avec les ‘

conservateurs de Berthier et |

|
qu'ils allaient renverser le gou-;
v2rnement de Sir Wilfrid Lau-
riet.

Il faudrait bien des journées
commecelle de lundi et bien!
plus d'électeurs que ceux que!
nous avons vus pour arriver à ;
ce but.

Vraimentlajournée de lundi
est une grande leçon et devrait
servir à faire comprendre que
l'on perd son temps à combat-
tre Sir Wilfrid Laurier et que
la Province sera unanime à ap-
prouver sa politique au jour du
scrutin.
 —_———

LE PLUS GRAND BESOIN DE L’ES-

PAGNE

M. R. P. Olivia, de Barcelone en Es-
pagne passe les ‘hiver à Aiken S. C

faiblesse de ses nerfs, lui ana
de grandes souffrances derrière la tê-

En faisant usage desAmers Elec-
criques, le lus grand Remède Améri-
cain pour le Sang et les Nerfs, ses
souffrances ont disparu aussitôt. Il
dit que cegrand remèdeest le secours
de son pays. Tout Amérique sait
qu’il guérit les troubles dans ie Foie
et les Rognons, purifle le sang, sou-
tient l’estomac, renforcit les nerfs,
met de la vigueur dans tous les mus-
cles, les ners et les organes du corps.

, Si vous êtes fatigué, faible ou souf-
‘ frant il vous sou agera. Chaquue boite
garantie seulement 50 cents. vente
chez tous les pharmaciens. 1

Le “Journal”, pour excuser le

; nous fo irnit le “Journal”

Maisons Suivantés

DE MONTREAL,
sons recommandées ânes

LECTEUR

EFFETSTSPOTEET
FERRONNERIE, Outils, Poeles,

008

Huiles,

Peintures,

MEUBLESe*—telas.
Que Tous ayes bosnin d'une chinlae ou de 100 acts de
SeeàRENAUD" écrive

ERBRA AIMEAPOE,os
PAPETERIE, “wees:; oto cts.
mprimeric, Livres do Bla: Ni
=nit do pepoterieHerrnicompte,eyoles

1738 RueED.Ctuni, ’

Marques de CommercePATENTES "i:
FETHERSTONHAUGH & CIE.

Batisse Canada Life, -  - ‘. Montreal
Bureaux, Toronto, Ottawa, Washington.

{ VOITURE GRATUITE
J 0£1.50.PAR JOUR

 

 

     

  

 

 

y d'autres manufactures.
Agents actifs demandés.
SPACKMAN & CO. Montreal.

Pour Contracteurs
Tuyaux en Grés,

Cinzens,
Tous es Mater Briques a Feu.
ous fes Materiaux pour ours,

decries, ele. Ecrivez pour prix. onstruct Foa-

F. Hyde & Co.,Montreal.
SALLE Repasitoute heute156,Chambres

À bon marché. La pl >
a MANGER salie mazzerSuChit

de STILLWELL TH?EMONTREAL.

DEBARRASSEZ VOS LITS
© DES PUNAISES
en employant Is

POISON LIQUIDE DE LYONS
Une appliration les détruit, sinon votre

argent sera semis. asc. En vente partout,

6 Juillet 1900— 6m

 

 

 

Moulin à Vendre

Moulin a Scie et a Farine
Village St-NXorbert.

Avec emplacement, maison et dé-
pendances,-Pouvoir d’eau, printemps
et automne.—Âvec nnengin à vapeur
et quelques améliorations, suscepti-
ble de faire nu établissement indus-
triel, d'une explcitation continue et
profitable.—vu surtout seu proximité
u nouven: chemin de fer, ste.
TITREs CLAIRS.—PRIX MODERAS ET

TERMES FACILES. A
S'adresser à .

J. B. BROUSSEATU,

Avocat, Sorel,

oud P. TELLIER,

*  Nosnire, Berthier.
1 Juin 190.

 

du flaseu

des bleus à Be:thier :

“M, Allard prit le premierta p--

ro'e et sovhaita la bienvenue aun

visiteurs,

* Malh-urensement, ajonta-t il,

votre visite se fait en un mauvais

temss pour ntür r +06 ass Lai

nombreuse

Nos

Lean tewps poor

locale aussi une unk

l’aurions voulu. cultivateurs

wm. tteut & profit I

eugranger lenrs réco.tes ”

de Berilhe r

récoltes,

Oui, les enitivatears

ont soin de leurs car ils

sauvent ce qu’elles valent, depuis.

que le gouvernement Laurier lent.

a trouvé des déboucliés.

dll ya quatre ou cin4 ans, tes

mêmes se fussent, put-êlre moins

pressés de mettre leurs’’’récoltes à

l’abri dans les granges, parce qu’ils

ne savaient pas s'ils réussiraient à

les vendre, taut l’agriculture étuit

en souffrance en ce temps-là,

 

-OB

 

CE CRUEL MAL DE TETE,

Sera vite guéri si vous faites usage
des Pilules do la Nouvelle Vie du Dr
King. Des milliers de malades qui
onb été guéris, prouvent de leur mé- 

fiusco:de l'assemblée de Berthier, : it les nerfs et rétablit votre santé.

rite incontestable pour les maux de
têtes. Elles purifient le sang, renfor-

dit que “la température défavora- | Faciles Àprendre. Essuyez-les. Seu-

.ble avait retenu à leurs champs

une‘foule des électeurs du comté-et

des environs”, et pour comblu de

malchance “une quantité considé-

| rable de iceux gui avaientepris des
billets à Montréal sont restés, pour

la fête du Travail
=

Faites le ealoul,“dit la “Patrie”

jet dites-nous combien d'électeurs en

touraient l'estrade des torys à Ber-

defer.électrique: jusqu'à :Bér- fthjer-lnndi,
thièr1 Autre:tingiguagmutableque

- aryVERN

ent Zôc. Argent remis si vous
n'êtes pas guéri. Vendu par’tousles|-
pharmaciens. 1

Lag

La réponse des Statis-

tiques

 

1 M. Leblanc a soutenu nad à Ber

 

gouvernement Laurier avait été ad-

verse anx cultivateurs,

Or, voici ce gue lus statistiques |, 
répoñdent-au député du Laval :

. i
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chez lui, c’est presque naturel.

©j'ai passé l'hsversans accident.
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EXPORTATION VU BÉTAIL'ET-

DES ANIMAUX.

 

“Régime
tory

1894 $31.881.973

1895 34,387,770

1896- 36,507,641

Rézime
Lanrier °

1897 39,245.252

1898 44,301.470

1899 46,743,130
EXPORTATIONDE PRODUITS|

AGRICOLES.
Régime

tory

1894  $17.677,649
1895 15,719,128

1896 14,083,361

Régie

Lanrier

1897. 17,982,646
‘1898 23,063,285
11899 22,952,915

Il y a une différence.d'une cin-
pis ras

quantnine de millions co favourdu

régime Laurier,

La politique qui a mis-dans les
ipoches des paysans cingnañte mil.

hlious- de piaitres de plus dans les

‘* Votre bien dévoué,

Adressez vos lettres comme suit:

 

 
Le rhumatisme est une maladie que l'on rencontre souvent chez l'homme avancé en Âge, car

Un homme dépassant soixante-dix ans éprouve des douleurs qui

sont pour lui un signe certain que sa vie s'éteint.

Mais pour le jeune homme courbéparles douleurs qu’il éprouve dans les reins, rendu infirme

par des articulations cnflammées, qui ne peut faire son ouvrage À cause de sa faiblesse et des dou-

leurs de rhumatisme qu'il endure, c'est un avertissement pour lui que sa santé s

sang s'appauvrit, que ses forces le laissent, et que sa constitution s’épuise.

Il faut à cet homme de l’aide.

Les Piluiss du Dr Moro pour les hommes. en purifiant le sang, donnent À la constitution

la force nécessaire et guérissent les douleurs et les rhumatismes.
la digestion, régularisent les intestins.

Elles ont guéri du rhumatisme des hommes qui ne travaillaient qu’avec grande misère et

aussi des hommes qui n'avaient pu travailler depuis des années.

Si vous souffrez de rhumatismes, prenez-les avec soin et persévérance et vous verrez vos dou-
leurs disparaître et vous reviendrez à la santé.

Voici ce que dit M. L. Charpentier, qui. travaille au No. 222 rue St-Paul, Montréal, Can. :

** Je souffrais de rhumatisme inflammatoire à tous los hivers, depuis bientôt cing ans.

*“ remèdes que je preniis, rien ne semblait mefaire du bien et à fous les automnes, j'étais obligé deprendre le tit ct
* de le garder une partie de l'hiver,

“ L'automne dernier,je commençaià prendre les Pilules du Dr Moro et c'est avecplaisir queje puis dive gue
Les douleurs quej'avais lassue J'ai commencé à brendre cespilules sont compiè-

** tement disparues elje n'aipas eu de nouvelles altagues, comsnej'avais l'habitude d'en avoir.
“ Je recommande beaucoup aux personnes qui souffrent de rhumatisme de prendre les Filules dv Dr Moro,

“L. CHARPENTIER,

Je répondrai avec plaisir à toutesles lettres qui me seront adressées, et je donnerai des con-
seils à tout homme qui m'en demandera, et pour faciliter les hommes malades qui voudraient me
consulter, un blanc de questions leur sera envoyé

trois premières années du gouver-

nement Laurier que dans les trois

dernières années du régime tory

n'est-elle pas une politique bicnfai-

sante pour tes classes agricoles ?

  

ae

Aise a trouver

Si vous ressentez les atteintes de

ln gorge, si vous n’uvez de

BAUME RHUMAL,

che:cher chez le Pharmacien.
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pas

allez vite en

-

1.”Hon. M. Marchand.

Les nouvelles dela santé de
l'Hon M. Marchand sont meil-
leures depuis quelque jours et
nous nous en réjouissons.Adve-

| nant toutefois sa disparition,ii
nous semble qu'il n'y a pas
deux manitres de voir sur son
successeur.

C’est l'Hon. M. Robidoux
qui a tous les droits à sa suc-
cession et le Gouverneur ne
pourrait convenablementen:ap-
peler unautre-à former un-mi-
ministère.:

Plusicurs de.nos ministres)

Elles donnent l'appétit, favorisent

, gratuitement, sur demande,

Mes consultations sont absolument gratuites.

Les Pilules du Dr Moro se vendent soc. la boîte ou six boîtes pour $2.50, et si votre
marzhandne les tient pas, elles vous seront capédiées sur réception du prix.

Dr A. À. Moro, Boite 782, Montréal, Canada.
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Je soigne les hommes seulement.
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Malgré tous les

“* No. 222 rue St-Paul, Montréal,
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sont certainement bien qualifiés
à remplir cette position, mais
l’'Hon M. Robidoux, par ses
années de services doit avoir la
préséance.

D'ailleurs, nous croyons sa-
voir que la grande majoritéde
la députation est en faveur ‘de”
M. Robidoux.

©Peer

Programme de l'Exposition
de Trois-Rivieres pour

Mercredi, 12 Septembre

 

Proclamation de Son Honneur le
Maire fixant: ce jour comme.

fête civique.

8.30 hrs. a. m—Récoption des Vi-
siteurs.

10 hra, a. m—CONOERT donné
par les Fanfires.

1.15 p. m.—Présentation des ndres-
ses aux Honorables Ministres du
Gouvernement Fédéral, etde, In Proô-
vince de Québoe. Scront ‘présents,
Sir Wilfrid Laurier, les Ilonorabies
Bernier, Déchèno, Archambault; Ro-
bidoux, ‘Puront, ‘Tailion, Fiyon, Beau.
bien, Ross. Desjardins ot ‘plustours
autres personnes importants ami
de la cnuse agricole.

2.15 heures — Grande parade
des animaux.

2.30 P. M'—Courses.
2.50 —Trotteurs et Ambleurs : 3150

   

2.24-—Aumbleurs | 1 50
; 2120Trotenis }
‘Courseau Galop’ 1"0
Course wu Clôcher- 150

>

'
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par toutesles nationsde Lunivers.

les sommités médicales comme étant le

Proclamé

LeRoides Toniques
—

nnu et reccommanñdè par toutes

plus parfait des toniques ct le
plus énergique-des stimulants.
La Pâleur, la Faiblesse, la

Débilité, l’Anémie et Ja Dys-
pepsie n'ont plus de prise sur
les personnes faisant usage de
ce cordial régénérateur.

Le Vin St-Michel assure aux
personnes pâles et faibles un-
teint rosé, un sang riche et

Boeus Santé Robuste.et une

En veute chez tous 1cs pharmaciens et
“épiciers.

BOIVIN, WILSON & CIE, Montréal,
. Seuls agente. -
 

- D'UN GANDIDAY
Jeudi dernier, MM. Berge-

ron, Leblanc et McDonaldpre-

naient le chemin de St-Gabriel

de Brandon, pour aller prier et

solliciter le Albert

Laurendeau, qui a des é-us de

 

Docteur

se laisser porter candidat aux

prochaines élections.

Les-chefs du comté, n'ont été

en rien consultés. C'est M. E va-

riste Leblanc et M. Milton Me-

Donald le grand organisateur

du parti, qui entendent choisir

un candidat de leur choix.

M. Allard, qui devrait être

quelque chose, il nous semble,

dans son parti et qui brûle du

désir de se présenter, n'est.plus

consulté ; on le fuit, on l'ignore

et ce n'est que dans le cas où

l’on ne pourrait trouver de can-

dicat dans Berthier ou dans Jo-

liette que l'on se décidera à

l'accepter.

Réellement, il doit y avoir

beaucoup d'agrément pour M.

Allard et ses amis de suivre et

de travailler pour de semblables

chefs.

Dans tous les cas, c'est bien

peine perdue les électeurs du

comté de Berthier, sont bien

trop intelligents, sont bien trop

patriotes et comprennent trop

leurs intérêts, pour abandonner

Sir Wilfrid Laurier

temps de prospérité comme ce-

dans un

lui que noustraversons pour

s'atteler au char du vieux Tup-

per, de Clarke Wallace le chef

des Orangistes et de J. G. H.

Bergeron.

Nous pouvons prédire ct à

coup sûr, que dans le comté de

Berthier, le candidat de Sir

Wilfrid Laurier sera élu, peut-

étre encore par acclamation, si-

non par une immense majorité

et contre n'importe quel can-

didat.

UNE ERREUR FATALE
hd

Oauserasouvent une horrible bri-
lure, coupure ou erasure. L’empla-
tréArnici‘da Bucklen, le meilleur du
monde, vous guérira promptement
Guéri aussi les vieilles pluies, les ul.
cares, les panaris, toutes les éruptions
de la peau. Le meillour remède du
monde, Seulement 250 In'boîte. Gué-
Tison sûre. Vendu par tous les phar-
macicus. 1

 

 

 

DES POSTES
gimeitory,nos adversaires -orit

"

 

 
entassé annuellement des déh-

cits variant entre $400,000 et

$900,000.

Durant cette période, le port

des lettres était de trois sous

pour le Canada et les Etats-

Unis, cinq sous pour l'Angle-

terre, et l’affranchissement des

lettres déposées à Montréalet:

destinées à être portées dans:

les limites de la ville fut élevé

de un sou à deux sous.

En dépit de tout cela, voici

la série des déficits :

 

c'est-à-dire l'affranchissement:

des lettres à deux sous.
. Cela ne prouve-t-il pas quelé

département des Postes a été

et queles affaires sont. meilleu-

res ?
/

 

Nouvelles de la Ville el

du District.
" M. Victor Forneret était en

cette ville dimanche dernier.
»

M. et Mde J. A. Chênevert, de

Sorel, étaient en cette viilie lundi

dernier, 4
3

 

M. le notaire Parent, de St Jérd-

me, M. Jos. Lambert et M, Evan.

géliste Beausoleil, de Sc G:briel de
Brandon, étaient en cette ville lun-

di.
a

La fromagerie d» M. Frappier, à
la petite rivière da Berthier, a été

complètement incendiée samedi

dans la nuit. c

M. Frappier avait prés de $400
dans la bâtisse qu’il n'a pu sauver,

»

Blée’libétnle,

consciencieusement administré,

Jundi,sil.' s'était agi. d'une assem;

La-chuse est bonne à noter.
» .

Le “ Journal ” de Montréal, di-
sait: madi qu’il y avait an moins
1500 personnes à l'Assemblée de
lundi à Berthier,

Ça demiontre ‘jusqu’à quel point-
ce juurñal“Peutêtre cru, quand il
parle des questions politiques.Onse
trompesion éroit arriver à quelque
chose en‘blaguaut'les gens de eette
manière.

: *

Cette signature est sur chaque boîte des vraies

Tablettes LAXATIVE BROMO-QUININE,
le remède qui œuerit le humo en uu jour.

7 Sept. 1900—9m
®

Il parait que c’était-diôle, au dé-
part du “ St-Laurent ” lundi matin
à Montréal. On sollicitait et on cou-
rait les gens pour les faire embar-
quer pobr rien.eton a du retarder
le lépart de plus d’uns heure afin de
raccoler quelques personnes.

L'assomblée delundi est un sigue
des temps, ne
À lu dernière élection, on n’a pas

pa- trouver de candidat couserva-

teur dans le comté.

A la prochaine élection on ne Cook's Cotton Root Compcund
Est employé avec succès tous les mois

par au-deln de 10,000 fenunee, Shr, effec.
tit. Mesdames, demandez à votre’ Phar-

+ macien le Cook's Cotton Root Compound. N'en
prenez pns d'autres, car tous les mélanges, pilules
et limitations sout duuigeroux. Prix, No, 1, 81,
laboite; Nu. 2. 10 degrés plus fort, 83.03 la boice.
No. 1 ou 2 envuyés sur réception du prix et de
deux timbres do 3c. The Cook Company,
Windsor, Ont.
CH"-Nos1 et 2sont vendus et recommandés par
tousJes pharmaciens responsables au Cunada,

&@-Nus 1 et 2 sont vendus à Ber-
thier, à la pharmacie du D: C. La-
fontaine. 1878 549.343] 3 Août 1900—1n

1879 632,902 T1 ne fant pas oub'ier l'exposition

1880 638,593 agricole du comté, qui aura lieu le

1881 565,236 | 25 de Septembre courant.
1882 437.258 On dit que ça sera une très belle

30700 |exposition.
1883 423,009; 11 y aura beauconp d'smasements
1884 600,646 sur le tetrain, et le svir, il y aura
1885 697.820 ‘banquet. .

1886 911,050 Madame J, B Turentte, de Mnn-

1587 854.845 tréal et Mad-moiselle Benoit, de St

1888 782,258| Zaiique, sont depuis quelques jours

à Berthier, en promenade chez leurs
1889 761.817 parents.

1890 717.081 oo
1891 645.852 SIMPTS _

1894 707,921 D'où vient la consomption ? D'nn

180% $50.8<7 rhume nég'igé ; d'où vi-nt la guéri-

95 70157 son ? Du BAUME RHUMAL.,
1896 699,391 Z

Voici, d'autre part, les défi-

cits sous le régime Laurier:

1897 $586,540
1898 547,602

1899 398,917

On voit que dès 1897 le mi-

nistère Laurier a abaissé le der-
nier déficit de ses prédéces-
seurs de plus de $100,000.

L'année suivante, le déficit
était à peu près effacé puisq'il
n'était plus qne de $47,000, et

c'est alors que le gouvernement
établit le port des lettres à 2
sous pour le Canada, les Etats-
Unis et la Grande-Bretagne.

Si cette réduction importante
n'avait pas été effectuée, le dé-
partement des Postes aurait
maintenant des excédents à la
fin de chaque exercice, mais M
Laurier et ses collègues ont
préféré donner au peuple ce
que lès Anglais ‘appellent le
“cheap postage ” et prendre|
la responsabilité de déficits.
Tout de même, les résultats

sont très satisfaisants.

En 1895-96, sous le régime

Tupper,le déficit fut de $699,-
000 avec un tarif postal élevé.

En 1898-99, le déficit n’est

plus que de $398,000 quoique
nous ayons un tarif abaissé,

ni
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L'ahsence de M, Renaud, de M.

Tellier et des conservateurs de Jo-

liette, à été beaucoup remarquée
lundi dernier,

3

Il fallait voir la figure longue
des conservateurs de Berthier lundi

quandle bateau est arrivé.

Ça faisait pitié,
*

M. Leblanc qui s’y connait en
fait d'assemblèe, est uvrivé Inndi

matin par les chara pour donnez

ordres.

la orouné à M. Allard de

changer l’estrade de place et à refu-

sé mêms+ aux gens dela rue du

marché l'avantage d’entendie les

orateurs,do lenrs maisons. Il a fallu

obéir au grand chef et ne rien dire.

Comme on dirait, en France, c'est

épatant d'avoir des chefs cnnwe
cela,

ses

*

MM. Morgan, J. B. Vanasse et

Louis Lacouture, les trois aspirants

À la candidature conservatrice dans
Richelieu, étaient présents à l'us-

semblée de Berthier lundi,

M. Leblanc ayant pris beaucoup.

de temps, on n’a pas eu l’ocension”

d’entendru ces messieurs, exprimer

leurs vues sur la situationactuelle,

car l'un parlant, il fallait faire par-
ler les deux autres. Ils sont re-

tournés avec leurs discours non di-

gérés.
+

Ce n’est pas à titre de reproche,

mais nous sommes bien convainsu

que l'on-n'uurnit pas mis le pur-

sonnel de ln corpuration à l’œuvre
et qu'on ec serait servi des :hausses ; pourile-fou, afin" id'arroser les rues

x

“pourra pas méine trouverd'électeurs

pour ‘appuyer le candidat qui se

ri-qnerait d'opposer la politique de

Sir Wilfrid Laurier,
; . +

Argenta preter sur hypo-

theque.
 

  

 

  

GOLDCURA de GRANT
Un remade garanti guérir de

l’ivrognerie et de

L'Abus des Drogues

PRIX: 55.00.
 

Peut Etre pris a domicile ou

en vaquant à ses affaires. Inoffensif

et facile à prendre. Recommandé
parles médecins et approuvé par

le gouvernement.
L'Institut à la Cure d'Or de Grant,

Montréal, envoie Goldeura partout

dans une enveloppe ordinaire, avec
direction pour se soigner soi-même,

sur réception du prix.
En vente chez tous les pharmaciens

Expédié aux Etats-Unis sans droit

le douane.
Adresse confidentielle GEO.

GRANT, Boîte B. P. 456, Montréal.

24 Novembre 1599.—la.
2%

Meureux les éultiva-
teurs.
 

Depuis quelques années, l'indus-
trie est venue à l'aide des eultiva-

teurs, en leur fournissant toutes les

muchines les pius perfectionnées et 
soin d'argent, pour des montants as-
sez considérables, sont priés de faire
application à ce bureau, Ils peuvent
86 procurer de l'argent à 34, 5 et ma-
me 4} pour cent suivant les garanties.

20 Octobre 1899,
+

M. Allard, dans son discours lun-

di, a préten du qu’il y avait beau-

coup plus de conservateurs dans le
comté que de libéraux

Ç« ne prouve pas beaucoup en sa

faveur vt ga ne démontre pas lu con
flance que ses amis ont enlui.

#
Quand 1+ Club Laurier avec les

Honorables MM. Tarte, Marchand

et Robidoux sont venus à Berthier,
il y avait 5,000 persounes.
Quand le Club conservateur vient

avec MM, Leblanc et McDonald, 11

;ÿ a an plus 300 personnes,

Les conclusions sont faciles à ti-
rar.

+

Le journal d'hier annonce qu’il y

avait 5,000 personnes À l'assemblée

de Beauharn- is mercredi, en l'hon-

neur de M. Bergeron. Si l'on en

juge par le rapport de l'assemblée
de Berthier, il devait y avoir 500

personnes,

Phosphatine do Wood,Avant. Après,

> Le Grand Reméde Anglais
Venduot recommandé par tous

les Pharmaciens au Cunnda, Seul
remède sûr connu. Six paquets

a ASN

NA fx uériseent sûrement toutes formes
! de fniblesse sexuelle, tous effets d'ahus ou d’ox-
- cès, dépression mentale, abus du tabne. de l'opium
; ou des stimulants. Etvoyé sur réception du prix,
; Un paquet, $1,00, pix, $3.00. Un vous plaira, six
; guériront. Pamplots gratis à n'importe quelle
; Béresse,

The Wood Company, Windsor. Ont.

§5~Woods Phosphatine est vendu
À Berthier, - à*la* phamacie du Dr C.
Lafontaine,
3 Août 1900—1a

PES

Revenu du Canada

Un état du revenu du Cana-
da pour le mois de juillet, le

| premier mois de l'année fiscale,
a été: publié samedi dernier par

le département des douanes.
Cet état montre que les recet-
tes ont été de $3,807,230, soit

‘une augmentation de $578,698

‘surle:mois ;correspondantl'an-
née dernière. Les dépenses
ont été:de $2,618,453, soit une

augmentation de $264,647 sur
le mois dejuillet Ian dernier.

   

   

 

Dans toutes les choses diffi-
ciles, il:y a-un- charme connu
seulement de :ceux qui osent|
les entreprendre.

 

 

Les cultivateurs qui auraient be-

un réduisant de moitié les frais d'ex-
portation de lenr ferme.

luc leur manquait qu'une chose ;
| c’étail un moyen de se procurer uisé-
i ment, sans travail, de l'eau en abon-

dance, du manière non scuiement à

abreuvor leurs animaux, mais encore

À protéger contre le feu et leur mai-
son et leurs bâtiments,

Æ£h bien, voilà le remède tout trou

vé. C’est lu nouvelle invention de la
pompe BUCK, do Peterborough, Out.

Rien n'est comparable à cela. 11
faut la voir pour le croire.

Cette pompe qui est d'une simpli

à manœuvrer, qu’un enfant de 5 ans

peut faire l'ouvrage plus facilement

qu'un homme fuit maintenant,

Lu pression ost tellement forte et

loau vient avec tat d’abondance,

qu’on peut facilement avec une haus-
se, lancer l’eau à 60 4t même 70

pieds.
Un grand nombre de cultivateurs

qui ont vu colts pompe en ont déjà

fuit lu demande dont le prix n'est que
de 815.
Ceux qui voudeaient se procurer

celle merveilleuse invention, pour

ront s'adresser à M.C, W. Phillips,

de cette ville, qui est l'agent général
do l'Inventenr et des manufacturiers
de cetle ponipe.

Borthier, 17 Avût.
.

SiroP CALMANT DU Dr FrEn J.
DEMERS POUR LES ENFANTS,

 

Ce sirop qui est inoffensif ne
peut être trop recommandé pour

:Tren-lre le sommeil anx bébés, cal-
mer les culiques, faciliter la den-

i tition et arrêter les diarrhées. Et ce
qu’il y a de remarquable, il n’agite
pas les cufants,

En vente partout. Dépot: 1157,
rue St-Laurent, Montréal,

3 Février 1900—1a
-
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dième Grande Expo-
sition Canadienne

de-la

Vallée du St-Laurent
Trois-Rivieres

Du 8 au 15 Septembre 1900
Ouverte aux Comtés St Maurice,

Champlain, Maskinongé Nicolet, 1a
‘Paroisse et la ville des’ Trois. Riviè-
res.

$6,000 EN PRIX
Grand programme d’attractions

choisies ; Acrobates, Comédiens et
: Pantomistes, Contortionistes, ote.

Ascensions en Ballons.
Courses au.trot et an

12, 18 et 14 Septembre.

BOURSES $2,400
Grands concerts par plusiours fan-

fares.
Lo soir feux d’artifice,
Tnux réduits sur tous:les chemins:

galop,les 11,

de for et bateaux.
Pourlistes de prix et autres infor-

mations, s’adresser 3 
 

HECTORCARON, .C.:DMEBEŸT!Président. ‘Gérant.

Ne -

| Au

cité merveilleuse, est tellement facile,
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Excursion des Recoltes
de loutes les parties de la Pro: |

vince de’ Québec

Lac Saint-Jean
VIA LE

Ly 2

ha
- v 18IF oer} EOD i

: > p
~~. pr A . 4 - .

=
i SAE ÿ

     

     

  

       

A.

Sons le patronage du Rév. Joseph
Marquis, agent de Colonisation.

Départ de Québec à 8.40 A. M,
mardi, le 25 septembre 1900.

Prix du passage 81.50 de Québec à
Roberval et retour, 2ème classe.
Des billets de lère classe au taux

de 82 50 aller et retour seront aussi
‘vendus aux custivateurs seulement
qui er feront demunde aux soussignés
avant le jour du départ de l'excursion,

Les billets seront bons pour la re-
tour jusqu’au 24 octobre 1800.

Mercredi, le 26 septembre, à 8
heures un. m , les excursionnistes s’em-
Larqueront à Lord du vapeur “Le
Colon” pour aller visiter les nouvelles
colonies de Puribanka et Honfleur,

dre.
Des billets de passage surle vapeur

“Le Colon’ seront vendus à raison
de 50«ts. aller et retour de Roberval
pour tous les endroits sur le Luc St-
Jean, .

Piix réduits en cette accasion sur
le chemin de fer du Québec Central,
dans le district de B :auce, en s'adros-
sunt nux agents de station de co chu-
min de fer,
Pour plus amples détails, adressez-

vous au
Rev. Jos. Marquis,

Agent de Colonisution,
46, rue Dalhousie, Québec.

ou i RENE Dupont,
Agent de Colonisation,

C de F. Q. et L. St. J., Québec.

P.S —M. Rexg Dupont accompa-
gnera los excursionnistes de Québec
un Lac St-Jean.
 

 

LES INVALIDES |
reviendront plus

promptement à la

santé, retrouveront
le sommeil, l'appetit
et les forces, s'ils

font usage du

VIN de QUININE
“ CAMPBELL”

“CAMPBELL'S QUININE WINE"

  
 

K. CAMPBELL & CIE, Mfrs, Montres!

 

"6 juliet 1900—Gm

Argent a Preter
Sur premiere hypotheque

“Conditions faciles:

 

 

 

CréDIT Foncier F. C.
30 Rue St-Jacques:

Adressez-vous ici:
5 Janvier 1900.

L’ALCOOLISME
GUERI

L’aleaolisme chronique, les habi-
tudes d’opium et de morphine widi-
calemont gnéris par la

Remede Vegetal
Dixon.

Cotto curo s'opère sans injections
bypodormiques sans fairetort alla
plus délicate constitution. Elle peut-
être prise A ln maison ou ailleurs,
sans porto do têmps, ot à l'inan
tout le monde. Cu remède est <f
recommandé par nombre de méde-
cing et est maintenant 'anique Lai:
tement employé à In célèbre ‘ Bel -
mont Rotrent ” du Dr - Mackay, à
Québec, qui est sas contredit'le su
natorium le plus èn renom du Cana
da, pour la guérisondes alcooliques.
Pour plus amples informations,

s'adresser (en toute confiance] à; J.
B. TALIME, gérant, The DIXON
CURE Co, No. ‘572 vue St-Donis,

 

  

  

Retreat, Québec,
8 Sept. 1899—1a

Di SOLËL.

néral,maïs spécialement les tug)

“Gorge,
:

20rnov. 1896:
 

où il y « encore de beuuxlots à pren-

Montréal, ou au Dr Mackay,Bombing: :

TOELAFERRIERE,
Traite toutes les maladies ensgés

dies d'Yaux, /fOrbillea “otdo¥la:
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Cultivepar les Canadiens.

RACHETABLES A

  

  

BDiaCELeTLIETTT

Travaille par les Canadiens.

  

 

Chiqué par les Canadiens.

TPEAEESEETRESSEEPENSES

 

Conservez les COUPONS DANS chaque PAQUET

NOTRE BUREAU.

No. 22, Rue Si-Pierre, Quebec.

Fumé par les Canadiens;

—
g
o
m
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drs. day Johns.

Les Pilules d'Âver
“Je pranda depuls plusieurs annees jes

YMules d'Avor et j'en «
inc. u1UFS Festitais.

Peur l’Ectomac et !e foie
gfnsi 710 pour ia guérison des migraines
Jes ) ites "Aver sont sans épales. Elles
sont:Îles à prendre ét sont les melileures
Wéde ‘aus de famille que Pale jamais con.
Dues — Mrs. MAY JOIN£ON, 0 Kider
A... NewYork City.

2ES PILULES d’AVER
Les plus hautes Récompenses à l'Ege

position Colombienne. miammeerpeer sortentrats
Le dolscparcillo d’Ayor pour lo Sang.

toujuurs obtenu les

Dépot générai à la pharmacie dv

Dr C, Lafontaine.

27 juillet 1894.

 

 

LeSDLDEVSVOLOCALACTO

34 PILULES 25€,
Epargnez de l'argent
sur votre médecine
comme sur votre boire

et manger.

€ LES PILULES
ANTI-DILIEUSES
ET PURGATIVES

du DR, HARVEY
Gems: Atosdevilmi
clous, boutons, constipation, etc.

. coutent 250. par boîte de 33-

Près de,30ans sur le marché.
Ceux quisouffrent des maladies °

m du foie, devraient écrire pour
¢ quelques témoignages, vraiset

gratuits, que nous avous fait im-
@"priner: [
by Doite comme échantilion 28¢.

<
a
e
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   LA. CIE DE MEDECINE HARVEY, :
CET,Be, RUE 8T-PaUL, MONTABAL.- |

N. LÉVEILLE,

Marchand- Tailleur,

Fmployé pendant 12 ans & la maison
L. C. DeTonnancour,

1381 Rue St-Laurent,

MONTREAL.

Toujours en magasin un grand as-
sortiment do Draps, Casimirs, Tweedy
de première qualité ot de Patrons los
plus nouveaux,

6 octobre 1893.

 

 
 

 

 

 

  
      

| A = pi

0 SURE [sg |
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<|LA SALSEPAREILLE S |

DE BRISTOL =

GUÉRIT TOUTES LES

AFFECTIONS DU SANG. |

155] CERTAINE À: 
 |

 

 

Pour Guériz les

FHUMATISMES

PRENDZ lA

Salseoparciile de

BRISTOL
Ello cet Promipte,
Xffsctivo et tÂre,

RÉTABLIRA
Demandez à votro Pharmuc<n

ou à vutre Fuouruisuvur

LASALSEPAREILLE DE ERISTOL,

 

 

 

 | 9‘avril895   

Hotel Riendeau
Ouverture de l’ancien Ilotel St- i

Nichoias, Place Jacques-

Cartler, Montréal.
 

Le poyalaire hételier, qui a acquis
une si longue expérience duns cet Stat
difficile, JOS. RIENDEATU. «a trans
porté son établissement à l’ancien hô-
tel St Nicholas, Place Jacques-Cartier
Le nouveau local est à proximité

du débarcadère des bateaux de la Cie
du Richelieu ot d’Ontario, de l'Hôtel-
do-Ville et du Paluis do Justice. c’est-
d-dire au centre même des affaires
commerciales. Le nom de l'établis-
sement ne sera pus changé: il portera
toujours le nom de:

\ :
HOTEL RIENDEAU.
Cet hôtel ost tenu sur un très bon

piad et est au nombre des meilleurs
hôtels de Muntréal.
Magnifique table, bonnes chambres,

liqueurs choisies, enfin tout ce qu’il
faut pour fuire un hôtol de promière
Clusse,

Aliez à l’hâtel Riendeau une fois et
ensuite vous nu voudrez jumnis alle
silleurs.

JOS RIENDEAU,
Propriétaire

15 août 1899

 

Dr A. I" FLEURY
DE SOREL

‘Truite toutes les maladies on géné

ral, mais spécialement les Chancres
ot Cancors.

iH Octobre 1897.

 

 

[SI VOUS ETES FAIBLE:
| ET SANS VIGUEUR

ESSAYEZ LE ;

Vin de Quinine de Campbell
Cleat le grand remède contre Ja débilité.

Préparé seulement par
K. CAMPBELL & CIE, MONTRE
  
 

rmne rtmrvestset+Att + 0 me

     
312104 SRY

3 Le Hoillear fomids pour fe tous24 Fnoventa Anus nuranlod Pharmacies, beror y ‘

  

   

 

  

 

 

 

LINIXNENT MINARD y #rit Li
soigne:

  

 

 

  
 

Se Sentait Elevé dans les Alrs.
BLAINE, N.Y. Jan. 18M, (1)

Ja ne pourals dormir des nuits, J'étais si nervenx
qua je me scntals élevéd dans les wirs juur et nuits
quand jo fermals les yeux ils sembinjen: vouloir
sortie de wn tte; jo no pouvnis fixer mon ceprit
sur Quoiquace soit. Ju mosentnis Gevenir detraqué,
Apr'a avoir pris le Tonique Nerveux du Ptro Kveulz
reulement durant deux semnsincn, jo we seutis tous
changé, je mu conaldibre guéri ruaintenant, J'ai re-
comtnaudé de Touique à d'autres, toujours sveo le

même Lou sééultas, W. LL STERLING.

DeLni, ONT, Jan. 14, 189L
Ma femme a fait usage do 6 bouteilles du Tonique

Nerveux da Pére Koenig: elle u'a pas cu d'autres
attaques, je crois que ce reuâde & donné l'effet
voulu. Je le recomiunnde avec plaisir À tous ceux
qui souffrent de cette terrible maladie, “l'Epilepsie,
et que Dieu vous cidu daus votre bonne œuvre,

JOUN GRANT.

Un Livre®rectrus nar Ses
Malndies Nerveusenet une
bouteille échantillon, à n'ime

ports quelle dresse, Las tontades Pauvres re
cCetront cette ta&decine rently, -

sde nété prépaié pur 1e Rév, PéreKoenig,
deTortWayne. Intl, Pei 1876 et est muintcnans
préjard sous as direct! an paris

KOENIG MED, CJ., Chicago, IIL
Chez tous Pharr aclens, n 1 lu Souizisie

ol § pour $5.00.

À gonts:

BE. MecGALE, 2123, rto Notre-Dame

Montréal.

Lano ne & Cig, Québoe,

10 juillet 1896.
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1 TABAC COUPE |
Deliclaux pour la Piso

CE TABAC

fait les délices de ceux
qui aiment un tabac
aromatique ct pur.

Il est fait par les plus
grands manufacturiers
de tabacs coupés ou en
poudre du Canada.

B. HOUDE & CIE
QUEBEC. :

y
TAL

Nos tabacs à priser sont
célèbres

ACHETEZ-EN.

LINIMENT MINARD grérit-la
 

révrälgie,

 

SAL
élébre spécifique français pour ta quéré

arc. la boutrille.

30 Mars 1896.

Guérics par le “D.2 L,"
Ma foume souffrait de

. & [. au Menthoi” qui az
Plâtres icl, iuujours avoc éstisfaction.

    

@ +7VUDeTT NN.TXT, SFEN ~_

&/ VOUS TOISSE7F PRENEZ LE

Ÿ . ESS BERN oh LA 73

; CUERIRA PROMPTEMESUT
Dinphnsihari APTEMENT

ESTS CSS IS I ie eA LO

ee ÿ

im à apf Lp aESd,
-on dec Rimes. Consmiption, Brosciuie. 9Croup, Coquelucke, cie.

Favaute dans boites ies phaviimelrs ez Énicerise,

& Ans de Grandes Douleurs à l'Epaule
MENTHOL PLASTER,is 2 ans des prandes douleurs à l'épaut * :aprèsavoir tapleye Plusieurs remèdes saus y trouver du zoulagun eeEau Cœur à

4 piL dle suite, Cette vire m'a fait
ment, elle essaya l'eimplêtre

velire des centalues de ces em.J. B. Butugkiasp, Plarinacien, River Jobu, N.8,
Ea vente partout, 25c. chaque.

    

 

     
   

  

  

& Esquicascis. Toux et Rhumes;

 La C'onsomption Cuerie

Un vieux médecin retiré, ayant re-
gu d'un missionnaire des Indes Orjon-
talcs la formule d'un remède simplo
et végétal pour lu guérison rapide ot
pormunente de lu Consomption, la

Bronchite, le Tatarrhe, I’Asthme ct
toutes loo affections des Poumons et
lo ln Gorge, ot qui guérit rudienle-
mont tu Débilité Nervouse et toutes
les Muludies Nerveuses ; après avoir
Éprouvés es remarquables eifels cura-
tifs dans des milliers de cas, trouve
que c'est son devoir de le faire con-
unître aux malades, Poussé purle dé-
sir do soulagerles souffrances de l'hu-
manmié j'envorrai gratis À ceux qui lo)
désirent, Colto rocatle en Allomand,
Français ou Anglais, avoc instrue-
tions pour la préparer et l'omployor.
Envoyer par In poste un timbre ot
rotro adicsse, Montionner ce jour.
oul,

W. A. Noves

20 Powers’ Bigok, Rochostor, N. Y.
12 win 1891,

 

Pour

  
Douleurs

Sciatiques

Essayez une
application €tNevralgiques
de

a 99 =~
MENTHOL,

Bed. PLASTER
ENLEVE LA DOULEUR MAGIQUEMENT, Novombro 1893,

 Sen
i“ eo) 7

Soul nont à B:rthior, M. Anrilue,

Caisst, marchand d’épicories

et liqueurs Coin des rues

Edouard et du Marché,

18 Octobre 1893.

 
 

JAPRÈS LA tonicseon
| GRI PPE DE CAMPBELL,

   
   

    
  

VIN D13 QUINING

comme un tonique ngréable et efficuce. ba
C'est le remède par excellence pour la D
ACLItité, suite de lu grippe,cle.

Préparé seulement par
K. CAMPBELL & CIE, MONTREAL, PERO
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